
	
	 	 Pataquès	au	poulailler	
	
	
	
Commissaire	
Une	chaussette	propre,	un	mouchoir	de	satin	blanc,	deux,	non,	 trois	
clous	rouillés	dont	un	tordu…	voilà	qui	nous	amène…	nulle	part.	
	
Dorothy	
La	pêche	a	été	maigre,	chef.	
	
Commissaire	
La	prise,	Jacqueline.	
	
Dorothy	
Mon	nom	est	Dorothy,	Chef.	Mais	sinon,	oui,	chef,	la	prise.	Pardonnez	
ma	méprise…	
	
Commissaire	
La	 prise	 ou	 la	 pêche,	 comme	 vous	 voudrez,	 ne	 nous	 a	 pas	 été	 si	
néfaste.	Regardez	ce	bout	de	papier.	
	
Dorothy	
Ce	bout	de	papier	?	
	
Commissaire	
Oui,	ne	vous	rappelle-t-il	rien	?	
	
Dorothy	
Du	papier	pour	rouler	ses	cigarettes	peut-être	?	
	
Commissaire	
Exactement.	Et	qui	connaissez-vous	qui	roule	ses	cigarettes,	Cheryl	?	
	
Dorothy	
Dorothy,	chef.	Bruno,	mon	frère,	roule	ses	cigarettes…	
	
Commissaire	
Votre	frère…	
	



Dorothy	
Mais	mon	frère	a	disparu	il	y	a	trois	ans.	Serait-il	possible	?	
	
Commissaire	
Tout		est	possible,	hélas…	
	
Dorothy	
Non,	je	ne	peux	pas	le	croire,	c’est	impossible.		
	
Commissaire	
Votre	frère	n’était	pas	charpentier,	Eloïse	?	
	
Dorothy	
Dorothy.	Oui	mais…	
	
Commissaire	
Ne	 cherchons	 pas	 plus	 loin,	 Hortense,	 	 le	 papier	 d’abord,	 puis	 les	
clous.	Le	doute	n’est	plus	possible	:	votre	frère	est	le	coupable	!	
	
Il	sort.	Bruno	entre	par	la	fenêtre.	
	
Dorothy	
Bruno	!	Bruno	que	fais-tu	là	?	
	
Bruno		
Il	n’	y	a	plus	que	toi	pour	me	sauver,	Dorothy,	la	police	me	cherche,	je	
suis	aux	abois,	pourtant	je	n’ai	rien	fait,	je	te	jure…	
	
Dorothy	
Je	te	crois.	Raconte-moi	tout	ce	que	tu	sais.	
	
Bruno		
Tu	sais	comme	moi	que	depuis	le	départ	d’Alfonso,	Robert	a	repris	le	
compte	de	Simone	avec	Icham.	Mais	cela	n’arrangeait	pas	les	affaires	
d’Antony.	Et	quand	Maria	a	décidé	d’arrêter	les	négociations,	Marc	l’a	
très	mal	 pris	 et	 a	 laissé	 les	 clous	 et	 le	 papier	 de	 cigarette	 pour	me	
faire	passer	pour	le	coupable.	
	
Dorothy	
Je	comprends…Reste	ici	!	Si	mon	plan	fonctionne	comme	je	l’imagine	
tout	sera	bientôt	terminé.	
	



Elle	part	et	revient	avec	le	commissaire.	Bruno	est	toujours	là.	
	
Dorothy	
Alors,	 voilà,	 commissaire,	 dans	 une	minute	 Antonia	 doit	 arriver.	 Si	
mes	renseignements	sont	exacts,	elle	sera	en	train	de	 lire	une	lettre	
envoyée	 par	 Pierre.	 Cachez-vous	 derrière	 ce	 pot	 de	 fleur	 et	 tenez-
vous	prêt	à	intervenir.	
	
Bruno,	Dorothy	et	le	commissaire	se	cachent	derrière	un	pot	de	fleurs.	
	
Antonia	arrive	la	lettre	à	la	main	
	
Antonia		
Ma	 douce	 Antonia,	 j’espère	 que	 tu	 ne	m’en	 veux	 pas	 quand	 j’ai	 dit	
qu’Alphonsine	était	plus	grande	que	toi.		Cela	ne		veut	pas	dire	que	tu	
conduis	mal	mais	 seulement	que	 tu	mets	beaucoup	 trop	de	rouge	à	
lèvre.	Que	tout	ceci	reste	entre	nous.	Pierre.	
	
Bruno,	Dorothy	et	le	commissaire	sortent	de	leur	cachette	
	
Antonia		
Bruno,	Commissaire,	Dorothy	?!	Je	peux	tout	expliquer	!	
	
Commissaire	
Tu	 t’expliqueras	 au	poste,	 allez	 en	 route.	 J’ai	 l’impression	que	 tu	 as	
plein	de	choses	à	te	reprocher.	Beau	travail,	Georgette	!	
	
Dorothy	
Dorothy,	chef,	Dorothy	c’est	pas	compliqué,	bon	sang	!	
	
Commissaire	
Ah	!	Ah	!	Ah	!	Toujours	la	même	!		
	
Antonia		
Mais	comment	avez-vous	compris	?	
	
Dorothy	
C’est	bien	simple,	Bruno	et	Pierre	étaient	tous	les	deux	amoureux	de	
vous	;	alors,	vous	avez	organisé	ce	petit	jeu	et	celui	qui	perdait	allait	
en	prison.		
	
Le	commissaire	emmène	Antonia.	



	
	
Antonia		
Bruno	!	Bruno	!	C’est	toi	que	j’aime	!	Ne	les	laisse	pas	m’emmener	!	
	
Bruno	
Merci	Dorothy,	sans	toi…Ah	!	Ah	!	Ah	!	
	
Dorothy	
Pourquoi	ris-tu	?	
	
Bruno	
Je	pense	seulement	à	la	tête	de	Pablo	quand	il	apprendra	que	Myriam	
lui	a	donné	la	mauvaise	adresse.	
	
Dorothy	-	Bruno	
Ah	!	Ah	!	Ah	!	
	
Et	ils	sortent.	
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